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κια, τμήματα άμβωνος καί έπιγραφαί παλαιοχρι­
στιανικών καί βυζαντινών χρόνων, προερχόμενα 
έκ διαφόρων μνημείων τών Φιλίππων ( Π ί ν. 
386 β).

Είς τήν αίθουσαν τοΟ όρόφου έξετέθησαν γλυ­
πτά ρωμαϊκών χρόνων, αγάλματα Νικών καί ’Α­
θήνας έξ άκρωτηρίων ναού τοδ 2ου μ.Χ. αίώνος, 
ανδριάντες, άναθηματικά καί έπιτύμβια άνάγλυ- 
φα, ώς καί είκονιστικαί κεφαλαί αύτοκρατόρων. 
Είς τό βάθος τής αίθούσης τοΟ όρόφου ύπάρχει 
δωμάτιον, έντός τού όποιου έξετέθησαν αί όλίγαι 
άρχαιότητες έλληνιστικών χρόνων, έπιγραφαί 
κυρίως τιμητικοί ή έπιτύμβιοι.

Έν τέλει έχει έτοιμασθή πρός εκθεσιν είς τόν 
προθάλαμον τοδ Μουσείου μικρά συλλογή εύ- 
ρημάτων, έκ τοδ έγγϋς τών Φιλίππων προϊστορι- 
κοδ συνοικισμοδ τοδ Ντικελί - Τάς, ήτις θά μετα- 
φερθή είς τό κτήριον, εύθύς ώς υπάρξουν αί προ- 
δποθέσεις άσφαλείας τοδ Μουσείου.

4. ΑΝΑΣΤΗΛΩΣΕΙΣ - ΣΥΝΤΗΡΗΣΕΙΣ

1. Καβάλα. Έκ τοδ τόξου τής όψηλοτέρας σει­
ράς άνοιγμάτων τοδ μεσαιωνικοδ υδραγωγείου τής 
πόλεως είχον καταπέσει λίθοι τινές, λόγω διαβρώ- 
σεως καί άποσαθρώσεως τοδ άσβεστοκονιάματος. 
Τό δημιουργηθέν κενόν έγκυμονοδσε κινδύνους 
μεγαλυτέραςκαταρρεύσεως.Διάτήνάποκατάστασιν 
τοδ τόξου καί έκτέλεσιν έργασιών συντηρήσεως 
έχρειάσθη νά κατασκευασθοδν ικριώματα, ύψους 
άνω τών 20 μ. Εκτός τών έργασιών τούτων προ­
έβην είς τόν καθαρισμόν μεγάλου τμήματος τής 
αδλακος τού ύδραγωγείου έκ τών συσσωρευθέν- 
των χωμάτων καί τής άγριας βλαστήσεως καί τήν 
έμφραξιν τών ρωγμών τού έπιχρίσματος αυτής, 
πρός έπίτευξιν στεγανότητος.

2. Φίλιπποι. Συνεχίσθησαν καί κατά τό έτος 
τούτο διά μικρού συνεργείου ύπό τόν μαρμαρο­
τεχνίτην κ. Σπ. Καρδάμην, αί έργασίαι τής άπο- 
καταστάσεως τής πλακοστρώσεως τοδ Forum. 
Διά τών έργασιών αότών άποκατεστάθησαν είς 
τήν άρχικήν των θέσιν αί πλάκες τοδ άνατολικού 
ήμίσεος τού Forum, μέχρι τοδ μέσου περίπου τής 
νοτίας στοάς ( Π ί ν. 386 γ).

3. Θάσος. Ή συνεχής παρουσία ΰδατος έντός 
τού άνασκαφέντος ύπό τής Γαλλικής ’Αρχαιο­
λογικής Σχολής παλαιοχριστιανικού κτηρίου® καί 
ή κατάστασις διατη ρήσεως τού λίαν άξιολόγου 
ψηφιδωτού δαπέδου, τού άποκαλυφθέντος έντός 
αύτού, έπέβαλον τήν άποκόλλησιν καί τήν μετα­
φοράν τούτου είς τό Μουσεΐον Θάσου. Αί σχετι­
κοί έργασίαι άποκολλήσεως, συντηρήσεως καί

6. BCH 1965, Chronique des fouilles, σ.935 κ.έ.καί 567 κ.έ. 
Yvon Garlan, Nouvel Mosalque Thasien.

στερεώσεως τού ψηφιδωτού έγένοντο ύπό ειδικού 
συνεργείου ύπό τόν ζωγράφον κ. Κολέφαν (βλ. 
ΑΔ 21 (1966) : Χρονικά, σ. 19).

ΔΗΜΗΤΡΙΟΣ I. ΛΑΖΑΡΙΔΗΣ 

*

THASOS

I. Region au Sud-Ouest de Γ Agora

La fouille de 1965 a d6gag6, a Tangle de la 
voie romaine dall6e ( cf. BCH, 1965, p. 928 ) 
et de la « cour aux cents dalles» trois salles 
et le d<5but d’un passage, qui reliait la « cour 
aux cent dalles » a la grande cour reconnue en 
1962 (cf. BCH, 87 ( 1963 ), p. 549 et fig. 
2 et 3 ) (PI. 387 a ). Des sondages en pro- 
fondeur et de nombreuses trouvailles de mon- 
naie ont permis de preciser la chronologie 
de la region. La « cour aux cent dalles » a 6t6 
amenag^e, dans la premiere moitie du He 
siecle, en tenant compte de la presence d’un 
puits helldnistique, et d’un 6gout ( du IVe ou 
du Hie siecle), emmenant vers la mer les 
eaux de l’egout de la rue; celle - ci, dont le 
dallage est d’6poque romaine, a iii trac6e au 
IVe ou au Hie siecle.

Le passage (PI. 387 a, k droite ) est con- 
temporain de la « cour aux cent dalles ». Mais 
Tensemble fut remanie au Bas - Empire ( pas 
avant la fin du Ille siecle ): le mur de fond 
du portique Nord - Est de la cour fut refait 
ά cette 6poque, sans que le seuil donnant acces 
au passage soit deplace.

II. Sondages entrepris a la demande du Service des
Antiquites

Parmi ces sondages, le plus interessant a 
6t6 entrepris au voisinage du mur de fond de 
la cour triangulaire de l’Hiracleion. II a permis 
de reperer et de dcgager tres partiellement deux 
batiments paralleles au peribole du sanctuaire 
(PI. 387 c ). Leur construction, tris soignee, 
rappelle de pres celle des batiments 61ev6s dans 
le sanctuaire a la fin de l’epoque archaique; 
le sol interieur est, dans les deux cas, a environ 
1.30 m. au - dessus du sol ext6rieur contem- 
porain, situ6 lors de la fouille un peu au - des- 
sous de la nappe phr^atique. L’un des deux 
batiments (PI. 387 c, au fond ) a έίέ agrandi 
k Pepoque romaine. La prisencede ces deux 
constructions pose de nouveau le probleme du 
trace du peribole du sanctuaire de ce cot6.

Les deux sondages ont 6t6 rebouches.
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Un sondage, le long de la rue P. Devambez, 
a livr6 un petit hermes de bronze tres bien 
consent ( haut.: 6.5 cm. ) (PI. 387 b ).

Champ Dimitriadis et porte de Zeus

Afin que soit realisee une meilleure presen­
tation des ruines du champ Dimitriadis, M. 
Daux a charge, au mois de juillet 1965, M. 
Yvon Garlan, de proctkler a un abaissement du 
niveau du chemin moderne situe a l’emplace- 
ment de l’ancienne rue du rempart. Ges tra- 
vaux ont entrain6 l’exploration complete de 
ce secteur.

Le parement interne du rempart sur toute la 
longueur de l’insula III a 6t6 photographic 
et dessinC: il porte de nombreuses marques de 
tacherons. En face de la rue du theatre et de 
la rue de la porte ont ete decouvertes deux 
poternes de forme originale qui servaient Δ 
dvacuer les eaux de ruissellement canalisees, 
dans des tranchees ou dans des egouts. Un grand 
escalier de courtine (PI. 387 d), dont les 
12 premiires marches sont originelles, prend 
son depart dans le prolongement de la paroi 
septentrionale de la poterne nord; la premiere 
de ces marches est situee Δ 69 cm. au - dessus 
du dallage de la poterne. La porte d’Hermes, 
dans son etat actuel, est le resultat d’une re­
construction: le seuil externe primitif a ete 
retrouve dans le passage k 75 cm. au - dessous 
du seuil actuel; il s’ensuit qu’il n’est pas plus 
possible de dater le relief d’Hermes par le rem­
part que le rempart par le relief, puisque ce- 
lui - ci, oeuvre apparemment archai'que et non 
archaisante n’ est pas en place.

On a tente, dans la mesure des possibilites, 
de tirer le maximum du terrain admirablement 
stratifiC ( P1. 388 a ), que l’on rencontre
dans ce secteur du champ Dimitriadis; cette 
stratigraphie 6tail malheureusement peu «lisi- 
ble » au voisinage de la nappe phriatique qui 
atteignait le niveau des fondations du rempart. 
Les conclusions provisoires suggerCes par les 
donnCcs stratigraphiques et architecturales sont 
les suivantes:

La mise en place du rempart et de l’insula 
III aurait έίέ le resultat de deux campagnes 
de construction tres rapprochCes dans le temps 
(PI. 388 b), probablement au lendemain 
des guerres mediques, en meme temps que le 
niveau de la rue passait de la partie supCrieure 
de la couche 14 au niveau superieur de la cou- 
che 13 (dans celle - ci, mole aux dCbris de

taille provenant du ravalement du mur de 
l’insula III, a 6t6 dCcouvert un merlon du rem­
part). La couche 12, recouverte dans les en­
virons immCdiats de la porte par les debris de 
taille de la couche 11, contient du materiel 
cCramique du IVe siecle, en particulier des 
timbres amphoriques qui sont exclusivement 
de type ancien. La porte, dans son Ctat actuel, 
date done de la premiere moitie du IVe siec­
le (peu avant 350?). Une base inscrite, 
portant une dCdicace a Phosphoros, reposait 
sur un des sols intermCdiaires de la couche 7 
( epoque hellCnistique). A une Cpoque tar­
dive ( haute Cpoque byzantine ? ) la partie 
superieurc du rempart a Ct6 reconstruite et la 
porte barree par un mur.

A la porte de Zeus, la presentation des ruines 
a 6tC amCliorCe par le rangement des blocs 
d’architecture, opere sous la direction de Ro­
land Martin, et par la fouille d’une petite par- 
celle attenante au chantier archeologique. Ce 
dCgagement a rapport^, comme l’an dernier, 
une abondante moisson de timbres amphori­
ques.

Champ Valma

La fouille a portC sur l’ensemble du secteur 
compris entre la limite Ouest de 1’ArtCmision 
et la rue qui prolonge le passage des ThCores 
( ancienne propri6td Valma). Cette region, 
dans sa moitie Sud, en arriere du mur CD, avait 
έϊέ dCja partiellement explorCe en 1957 ( BCH 
1958, p. 806- 7 ).

Les premiers sondages, a l’Est du champ, 
ont montre que le sol actuel recouvrait un vaste 
plateau rocheux, incline vers le Nord: au - des­
sous des terres d’alluvion, descendues des ter- 
rasses de l’Artemision ( le matCriel—tessons et 
figurines — est tout k fait analogue a celui du 
sanctuaire ), on rencontre en effet rapidement 
une couche compacte, plus ou moins Cpaisse, 
d’argile sterile, reposant directement sur le 
roc.

Ce plateau a 6t6, des la fondation de la cit6, 
semble -1 - il, bord6 au Sud par un mur de 
terrasses contenant un remblai artificiel in- 
termediaire. La fouille de ce remblai a fourni 
en grande quantity un materiel archai'que — 
essentiellement tessons et figurines de terre cui- 
te — tout a fait semblable a celui des remblais 
de l’Artimision (femmes assises coifKes du 
polos ou du voile, corCs et couroi drapes, pro- 
tomes Uminines, ciramiques thasienne orien-
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talisante et « milienne», protocorinthienne, 
corinthienne, cycladique, ionienne, attique et 
thasienne a figures noires, etc. ..). Les couches 
superficielles, boulevers6es, contenaient egale- 
ment des fragments de figurines hellenistiques. 
La terrasse semble avoir et6 reconstruite au 
moins trois fois avant la fin du Vie siecle. Le 
dernier 6tat, antirieur k la construction du 
Passage des Theores, comporte un curieux dis- 
positif: le mur de terrasse proprement dit est 
en effet «double» par un puissant mur de 
gneiss (partiellement degage en 1957 ); les 
deux murs, exactement paralleles (PI. 389 
a - b ), m6nagent un «couloir» de 1.50 m. 
environ sur 17 m., ou l’on n’a trouvi aucune 
trace d’ouverture. Quelle qu’en ait pu etre la 
destination, les observations stratigraphiques 
obligent k admettre que les deux murs sont 
contemporains, et que le « couloir » a et6 uti­
lise un certain temps, avant d’etre coupe a 
1’ Ouest par le Passage des Theores et rem- 
blay6 au d6but du Ve siecle.

A l’Ouest, la limite du plateau etait mar­
que par un autre mur de terrasse, dont le 
premier 6tat ( petit appareil polygonal) re­
monte, semble - t - il, a la seconde moiti6 du 
Vie siecle. Reconstruit vers la fin du IVe sie- 
cle, il a 6t6 enfin r6par6 et remanii a l’6poque

romaine. Au pied de ce mur s’itendait une 
sorte de place, sur laquelle s’ouvrait, au Nord, 
le Passage des Thiores. Le seul edifice remar- 
quable, dans la partie digagee cette ann6e, est 
un puits rectangulaire (5.80 m. x 9.10 m. ), 
dont le cadre monumental, tris ruin6 aujourd’ 
hui, s’adossait a la terrasse (PI. 390 a - b ). 
La fosse, massivement comblde vers la fin de 
l’ipoque romaine, a pu etre d^gagee jusqu’au 
niveau de la nappe phriatique. Les parois, 
construites en un appareil irrigulier, mais soi­
gne, de petits blocs de gneiss, sont relives par 
trois poutres monolithes transversales, jouant 
le role de contreforts. La cdramique trouvee 
au contact de la fondation du puits permet 
de le dater de la fin du Vie siecle. Sa situation 
et ses proportions invitent k penser qu’il s’agis- 
sait d’un puits public.

Divers morceaux de sculpture et quelques 
inscriptions, jet6s dans le puits ou remployis 
dans des constructions tardives, ont pu etre 
r6cup6r6s. Les pi6ces les plus remarquables sont, 
d’une part, une petite statue feminine drapie, 
d’6poque classique, un Dionysos trap6zophore, 
hellinistique, et un portrait d’homme, romain— 
d’autre part, deux didicaces de magistrats, 
dont une des gyniconomes k Aphrodite.

HCOLE FRANCAISE D'ATHENES
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Thasos: a. Εη haut bordure de la «cour aux cent dalles». Au premier plan differentes salles et passage, 
b. Petit hermes de bronze, trouve dans un sondage, c. Sondage voisin d'Heracleion, d. Porte d'Hermes.

Parement interne du rempart, avec escalier de courtine 

ECOLE FRANCAISE D'ATHENES
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ΠΙΝΑ- 388 ΧΡΟΝΙΚΑ Α.Δ. 21 (1966)

Thasos: a. Coupe stratigraphique devant la porte d’Hermes, b. Les deux etats de la porte d’Hermes
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Thasos. Champ Valma: a. Le « couloir » devant la terrasse Sud, b. Le gros mur de gneiss en avant de la
terrasse Sud et, a gauche, le «couloir»
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ΠΙΝΑΞ 390 ΧΡΟΝΙΚΑ Α.Δ. 21 (1966)

Thasos. Champ Valma: a. La fosse du puits, vuedu Nord, b. La terrasse Ouestet le cote Sud du puits 
dont on apergoit le commencement a gauche
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